
__________________________________________________________________________________________________________________ 
Guides de ville Vevey Montagnes - panorama   05/03/25 N° 1.1 p. 1  
       

Guides de ville Vevey – J.-F. Martin             Montagnes - panorama     N° 1.1 
En complément des panoramas avec les noms des montagnes (ci-après) 
Toutes les photos ont été prises depuis le bas de la place du Marché. 
 
Etymologie de ces noms 
Références : - Bossard Maurice et Chavan Jean-Pierre : Nos lieux-dits, toponymie romande. Payot, Lausanne, 1990 
 - Jaccard Henry : Essai de toponymie, origine des noms de lieux habités et des lieux-dits de la Suisse        

romande. Rééd. Slatkine 1978 de l’original de 1906 
 - Künzli Gilbert et Kraege Charles : Montagnes romandes, à l’assaut de leur nom. Cabédita, 2001. 
 - Suter Henry : Noms de lieux de Suisse romande, Savoie et environs. 

http://henrysuter.ch/glossaires/toponymes.html 
 - Wipf G. R. : Noms de lieux des pays franco-provençaux. Chambéry, 1982. 

Plus de références dans Toponymie : Vevey et alentours, sur jfmhistoire.ch/vevey 

Il convient de rester très prudent : les propositions ci-dessous font rarement l’unanimité parmi les 
spécialistes !  
Alpes Jules César mentionne les Alpes (prononcer Alpès), sans que l’on connaisse l’origine de la 

racine (pré-)celtique *alp, *arp ; certains imaginent une forme indo-européenne proche de 
*alb (hauteur) qui aurait donné son nom à l’Albanie Mais ce nom-là pourrait dériver de la 
racine latine albus, blanc, qui aurait aussi pu aboutir aux Alpes, sommets enneigés, En patois 
VD et dans tous les patois francoprovençaux, alp, arp désigne un pâturage d’altitude. A 
remarquer : on nomme parfois arpitan (= alpestre) l’ensemble des patois-dialectes 
francoprovençaux (Dauphiné, Savoie, Suisse romande, Val d’Aoste).  

Jura Du celtique jur, montagne, notamment boisée (de la même famille que la racine de 
Germanie !?); qui a donné différentes variantes dans les patois romands : jeur, jor, Joux, cf. 
Jorat. Eventuellement : mot cousin du grec oros, montagne, même racine que le latin jugum, 
qui signifie parfois montagne 

Aï  Du patois ayer = érable (latin acer). Le nom d’une forêt ou d’une montagne serait «monté» 
sur la Tour. 

(Mont-)Blanc  Le sens paraît évident en raison de sa couleur ; du germanique blank, clair, brillant Variante : 
du celtique *blain, sommet. Le nom étant apparu au XVIIIe s. seulement, le nom de couleur 
semble s’imposer par rapport à toute hypothèse basée sur des racines plus anciennes ! Les 
textes parlaient précédemment de Montagne Maudite, Monte Maladetto, ou Mont Mallet.  

Borée  Aucune explication. 
Cape au Moine  Ressemblance avec une capuche de moine ; du latin caput-capitis tête. Mais cape pourrait 

aussi venir directement du latin et désigner une tête/sommet. Donc capuche de moine ou tête 
de moine… 

Catogne Racine indo-européenne *kan-tho, arête, coin. Ou origine celtique canto, brillant ; Ou de la 
racine cat (peut-être du latin caput, tête), avec le suffixe dépréciatif -ogne. 

Cervin Du latin silva = forêt. Le nom a été donné du côté italien, à partir des forêts du pied de la 
montagne. Mont-Servin : montagne des forêts. La graphie actuelle Cervin est donc une 
maladresse. Le nom Matterhorn vient de Matte = pâturage et Horn = corne. 

Coursis Aucune explication.  
Cubly  Origine inconnue ; chercher du côté de Chiblin, d’origine tout aussi inconnue  
Chaumény  Du gaulois *calm = terrain sec ou dénudé. Les «Chaux» sont fréquentes en Romandie. 

Patois : chau[l]me, haut pâturage ; ou chaux du milieu, du latin médianus ? Mény 
rappellerait le mont. Proche de Charmontey (cf. Vevey) ? 

Cornettes de Bise  Les petites dents/cornes, du latin cornua, la corne (cf. en allemand Horn) de bise (nord - 
nord-est). Bise serait un mot germanique désignant ce vent. Autre possibilité : Bise viendrait 
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du vieux français biez, canal et désignerait un pâturage alimenté par un ruisseau, dont le nom 
serait monté sur le sommet.  

Dôle  Du celtique dol, table, sommet tabulaire (cf. dolmen). Ou d’un vieux mot alémanique dole = 
creux.  La montagne devrait alors son nom au pâturage qu’elle domine.  

Folly  D’un mot patois de la famille de feuillu, follhu, désignant des arbres (pas les conifères…), du 
latin folium, feuille. 

Gardy  Aucune explication. 
Grammont  Grand Mont (Grandis Mons au XIVe s.) ; du latin mons-montis, montagne ; et grandis, 

grand.  
Jaman  Du patois dzéman ou tsémin, chemin, du gaulois camminus , chemin. Le col était un lieu de 

passage important entre Léman et Gruyère -Pays d’Enhaut. KKm proposent le celtique 
Kaman/Gaman = pierre pointue.  

Jumelles  Nom évocateur pour deux sommités aussi proches. 
Loup (dent du)  Dent à la forme évocatrice ? (Sut) Ou déformation de dent de Louex, en vieux français, paroi 

de rocher.   
Mayen  Mot valaisan (mais aussi d’autres patois romands), parfois maïen, désignant un alpage 

d’altitude moyenne où l’on monte au mois de mai.  
Mémise  Du celtique *mem, colline.  
Merdasson  Cf. Vevey, Palud – Merdasson. Au début du XXe s., on a tenté de changer le nom en 

Meldasson pour ménager les susceptibilités.  
(dents du) Midi Dents du Sud. 
Morcles  Du celtique maru = sommet et kal = rocher. Ou du celtique murc, terrain anfractueux avec 

un diminutif. Ou encore du celtique mor, grand, et [g]lan, vallée. 
Naye  Etymologie controversée ; cela a d’abord été le nom d’un pâturage en contrebas. Certains 

proposent un mot signifiant pré humide et/ou un rapprochement avec la famille de noyé, ici 
inondé : noue, nauda. Ou du celtique [c]nech, hauteur. Le doyen Bridel mentionne un mot 
patois néai, variante du français névé, d’origine francoprovençale, du latin nix-nivis, neige. 

Oche  Du patois ouche, oche, vieux français oche, osche, entaille, à cause de celle du sommet 
Pèlerin  Rien à voir avec un pèlerinage ! Mais plusieurs toponymes romands (Péleret, Péleriaz, 

Pelleret) font penser à un vieux mot peler, récolter le fourrage, désignant un pâturage (pas 
confirmé dans les dictionnaires de patois). 

Pléiades  Du patois apleyau, applleihi, atteler (endroit où on débardait avec des animaux). Ou du 
patois pleyau, redevance en nature au seigneur du lieu. Ou du vieux français plais, clôture, 
pâturage clôturé. Le mot a été muté par attraction de la Pléiade antique (groupe de poètes) et 
astronomique (constellation).  

Salantin  Du celtique kal = rocher. Ou d’une dérivation régionale du verbe saillir (ressortir ou bondir 
comme une source ou un torrent…).  

Sex des Nombrieux  Du patoix s[c]ex fréquent dans nos régions, du latin saxum, rocher. 
 Wipf y voit plutôt la racine tsuko, souche (cf. ci-après Suche). Nombrieux : du patois 

einbourret, du lat. ombilicus, nombril, «bourrillon» : le rocher du milieu. Ou dérivé de En 
ombrieux, dans un lieu ombragé, du latin umbra, ombre. 

Suche Anc. français tiré du gaulois tsuko, souche puis éminence, sommet. Cf le Suchet.  
Tête Noire  Sommet noir, formé de schistes foncés, ou entouré de forêts d’épicéas foncés. 
Vélan  Variation d’une racine celtique *pl, *bl, *vel, hauteur. Ce nom serait à rapprocher de Pillon 

ou Pilate. L’hypothèse d’une proximité avec vilain (pâturage de mauvais rapport ; ou 
grossier) est peu défendable. On voit aussi un mot patois velan, lourd, pesant. 
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